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 Résumé :  Plusieurs programmes de prévention de l’anxiété chez les adolescents ont 
été élaborés et implantés dans les écoles dans les dernières années. Ces programmes 
sont cependant rarement évalués de manière systématique et mis à l’échelle à l’en-
semble des écoles. Plusieurs évaluations de ces programmes utilisent le journal de 
bord rempli par les personnes animatrices comme méthode de collecte de données. 
Toutefois, sa fonction méthodologique spécifi que dans une évaluation de programme 
impliquant plusieurs sources de données n’a pas été systématiquement analysée. Le 
présent article utilise l’exemple du programme HORS-PISTE pour illustrer les avan-
tages, les limites et les défi s de cette méthode. 
 Mots clés : adolescents, anxiété, évaluation de programme, évaluation d’implanta-
tion, journal de bord 
 Abstract: Over the past few years, multiple anxiety prevention programs for tee-
nagers have been developed and implemented in schools. However, these programs 
are seldom systematically evaluated and scaled up for use in all schools. When the 
programs are evaluated, data collection oft en involves the use of a logbook completed 
by facilitators. Th is method’s specifi c methodological function in a program evalua-
tion involving multiple data sources has not been systematically analyzed to date. 
Th is article uses the example of the HORS-PISTE program to show the logbook’s 
advantages, limitations, and challenges as a data collection method. 
 Keywords: teenagers, anxiety, program evaluation, implementation evaluation, 
logbook 
 LA CONTRIBUTION DU JOURNAL DE BORD EN ÉVALUATION 
DE PROGRAMME 
 Afi n de mener une évaluation de programme complète, plusieurs études mettent de 
l’avant l’importance de procéder par triangulation, soit de procéder à une évaluation 
multiméthodes et multirépondants ( Côté, 2007 ;  Griffi  n, Clarke, Lancashire, Pallan, 
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et Adab, 2017 ). Dans ce contexte, le journal de bord est largement utilisé, mais les 
résultats de leur analyse sont souvent sous-exploités dans les articles et les avantages 
et inconvénients sur le plan épistémique n’ont pas fait l’objet d’une analyse spéci-
fi que. De plus, bien qu’il n’y ait pas consensus sur la façon de défi nir ou d’élaborer 
le journal de bord, ce dernier constitue un outil de collecte de données utilisé en 
évaluation de programmes afi n de documenter la description des lieux et des faits, 
les réactions des personnes participantes ainsi que les perceptions des personnes 
animatrices ( Fortin, 2010 ). Dans le présent article, nous proposons donc une ana-
lyse de la fonction méthodologique et du potentiel du journal de bord dans le cadre 
d’une évaluation de programme mobilisant une pluralité de sources de données. 
 Comme dans l’exemple qui sera utilisé dans le présent article, le journal de 
bord peut avoir une double visée soit : 1) pragmatique pour évaluer un programme 
implanté et dégager des pistes pour l’améliorer et le pérenniser et 2) épistémique 
pour produire des connaissances dans le cadre d’une recherche ( Wanzer, 2020 ). 
L’analyse que nous proposons apparaît cruciale dans le contexte où l’utilisation du 
journal de bord requière un investissement important aux personnes animatrices 
qui doivent le remplir et aux personnes chercheures qui doivent l’analyser. 
 Avantages et limites des journaux de bord en contexte 
d’évaluation de programme 
 Une recension des écrits a été réalisée pour rendre compte des retombées de 
l’utilisation des journaux de bord des personnes animatrices dans le cadre d’une 
évaluation de programme implanté en groupe auprès des jeunes 1 . Pour ce faire, 
36 articles publiés entre 2000 et 2020 ont été retenus. Plusieurs études nomment 
le journal de bord comme contribuant à l’évaluation du programme, mais son 
importance est rarement mise de l’avant. De plus, il n’existe pas de consensus sur 
la forme qu’il prend ou son contenu. Les écrits recensés mettent de l’avant à la 
fois les avantages et les inconvénients d’utiliser un journal de bord rempli par les 
personnes animatrices. 
 Les avantages incluent la possibilité d’obtenir des informations précises au 
sujet de l’intervention menée ( Bluteau, 2017 ;  Cotton, Laventure, et Joly, 2016 ; 
 Metz et coll., 2013 ;  Soura, Fallu, et Bastien, 2016 ); du contexte d’implantation 
( Carignan, 2008 ;  Joly, Touchette, et Pauzé, 2009 ); des points forts, points faibles et 
solutions potentielles au programme implanté ( Carignan, 2008 ;  Côté, 2007 ;  Metz 
et coll., 2013 ); ainsi que de l’évolution et de la participation au programme ( Cari-
gnan, 2008 ;  Griffi  n et coll., 2014 ;  Soura et coll., 2016 ). L’utilisation du journal de 
bord dans un contexte d’évaluation de programme permet d’apporter des change-
ments rapides ( Chen, 2015 ), de contourner l’inconfort des personnes animatrices 
à d’autres méthodes dont l’observation ( Ginsburg et Drake, 2002 ), d’augmenter 
leur implication et d’ajouter une composante réfl exive dans l’intervention pour 
ces personnes ( Michaud, Bélisle, Garon, Bourdon, et Dionne, 2012 ). Le journal 
de bord peut aussi contribuer à la diversité des sources dans une méthodologie 
qui combine plusieurs méthodes ( Côté, 2007 ;  Griffi  n et coll., 2017 ) ou être un 
aide-mémoire pour d’éventuels entretiens ( Carignan, 2008 ). 
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 Pour ce qui est des inconvénients, il est soulevé que les journaux de bord 
peuvent être exigeants en matière de temps ( Griffi  n et coll., 2014 ;  Michaud et coll., 
2012 ) et mettre une pression supplémentaire sur les personnes animatrices ( Joly et 
coll., 2009 ). Ainsi, certains ne les complètent pas ou sans respecter les consignes 
ou en bloc plutôt qu’après chaque atelier ( Buston, Wight, et Scott, 2002 ;  Griffi  n et 
coll., 2014 ). De plus, la complétion repose sur l’honnêteté des personnes anima-
trices ( Griffi  n et coll., 2014 ) et leurs impressions diminuant ainsi leur objectivité 
( Chen, 2015 ;  Durlak et DuPre, 2008 ) et leur fi abilité ( Cross et West, 2011 ;  Durlak 
et DuPre, 2008 ). Il semble ainsi qu’ils soient biaisés par rapport à l’observation 
( Cross et West, 2011 ;  Durlak et DuPre, 2008 ). 
 Au terme de la recension, il semble que les critiques principales à l’égard de 
l’utilisation du journal de bord soient relatives à leur fi abilité et à la façon dont ils 
sont remplis par les personnes animatrices. Malgré ces critiques, plusieurs études 
rapportent que les journaux de bord représentent une source d’information 
précise et pertinente concernant l’implantation d’un programme ( Bluteau, 2017 ; 
 Cotton et coll., 2016 ). Néanmoins, la fonction méthodologique spécifi que du 
journal de bord dans une évaluation de programme impliquant plusieurs sources 
de données n’a pas été systématiquement analysée. La présente étude vise donc 
à mettre en lumière l’apport du journal de bord lorsqu’utilisé en combinaison 
avec d’autres méthodes de collecte de données dans un contexte d’évaluation de 
programme. 
 La contribution des journaux de bord au défi  de pérennisation 
des programmes 
 Une récente revue systématique révèle que les programmes et initiatives de santé 
publique déployés dans les écoles ne sont pas implantés de façon pérenne ( Herlitz 
et coll., 2020 ). Afi n de pallier cette situation, il importe d’adapter ces programmes 
et initiatives aux routines et aux contextes scolaires. De plus, des recherches avec 
des méthodologies plus solides, documentant les perceptions d’une grande variété 
d’acteurs de l’école et longitudinales sont nécessaires afi n de faciliter cette péren-
nisation ( Herlitz et coll., 2020 ). 
 Plus spécifi quement au Québec, plusieurs programmes de prévention des 
troubles anxieux ont été implantés dans les écoles, sans toutefois être évalués 
de manière systématique et être mis à l’échelle à l’ensemble des écoles ( Piché, 
Cournoyer, Bergeron, Clément, et Smolla, 2017 ). Il importe ainsi d’évaluer ces 
eff orts d’implantation à large échelle afi n de déterminer les meilleures pratiques 
pour développer, déployer, évaluer et pérenniser les programmes de prévention 
de l’anxiété chez les élèves ( Werner-Seidler, Perry, Calear, Newby, et Christensen, 
2017 ) afi n de les rendre accessibles à un plus grand nombre d’élèves. 
 Il est donc possible de soulever l’hypothèse que les journaux de bord, en do-
cumentant les ajustements et les adaptations qui découlent de l’implantation des 
programmes, pourraient contribuer à leur pérennisation et mise à l’échelle. Pour 
illustrer le tout, une analyse sera réalisée à partir du programme HORS-PISTE, 
afi n de mettre en évidence les avantages, les limites et les défi s de l’utilisation du 
46 Houle, Dupuis, Dionne, Lane et Therriault
© 2021 CJPE 36.1, 43–63 doi: 10.3138/cjpe.70931
journal de bord dans un contexte d’évaluation de programme dans une optique 
de pérennisation. 
 Déterminer la contribution des journaux de bord en évaluation 
de programme et en recherche : l’exemple du programme 
HORS-PISTE 
 Le programme HORS-PISTE est un programme de prévention des troubles an-
xieux qui est une initiative du Centre RBC d’expertise universitaire en santé 
mentale ( Centre RBC d’expertise universitaire en santé mentale et ses partenaires, 
2019 ). Il a été codéveloppé par une centaine de personnes provenant des milieux 
scolaires, du réseau de la santé et des services sociaux, des milieux communau-
taires et des milieux universitaires. HORS-PISTE a pour objectif d’atténuer les 
facteurs de risques liés à l’anxiété et à renforcer les facteurs de protection par le 
développement de compétences psychosociales. Grâce à un soutien du ministère 
de la Santé et des Services sociaux, HORS-PISTE sera accessible à l’ensemble 
des écoles secondaires du Québec dans les prochaines années. HORS-PISTE est 
ainsi conçu, déployé et évalué dans une perspective de pérennisation et de mise à 
l’échelle à l’ensemble des écoles secondaires du Québec. 
 La  fi gure 1 dresse le portrait des principaux volets qui composent HORS-
PISTE. Pour les élèves du premier cycle du secondaire, il comprend deux volets 
qui favorisent un continuum d’intervention de la prévention vers l’intervention : 
le volet Exploration (prévention universelle) pour tous les élèves et le volet Expé-
dition (prévention ciblée) pour ceux qui demeurent vulnérables à la suite du volet 
universel en présentant des symptômes ou en étant à risque d’anxiété. 
Figure 1. Principaux volets qui composent HORS-PISTE
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 Le volet Exploration 1 er cycle est composé de cinq ateliers distincts par ni-
veau pour les élèves de secondaire 1 et 2, chacun d’une durée de 60 minutes. 
Chaque atelier comporte un thème et poursuit des objectifs particuliers (https://
sante-mentale-jeunesse.usherbrooke.ca/wp-content/uploads/2020/09/feuillet_
promo_HP_perso.pdf). Les ateliers sont off erts en classe et sont animés par les 
personnes intervenantes ou enseignantes du milieu scolaire. Cet article porte 
spécifi quement sur l’évaluation du volet Exploration 1 er cycle. 
 MÉTHODOLOGIE 
 Sommaire de la méthodologie de l’évaluation de HORS-PISTE 
 HORS-PISTE est en co-construction et évaluation depuis ses débuts, en 2017. Au 
cours de l’année 2019–2020, le volet Exploration, en version dite 3.0, a été déployé 
dans 20 écoles secondaires à travers le Québec. L’évaluation de l’implantation et des 
eff ets du programme combine plusieurs méthodes de collecte de données. Tout 
d’abord, un protocole d’évaluation des élèves pré- et post-test regroupant 16 ques-
tionnaires validés a été utilisé. Ce protocole a plusieurs utilités : dégager un portrait 
populationnel des jeunes et arrimer le développement du programme à celui-ci, 
mesurer les eff ets à court terme et éventuellement identifi er les élèves vulnérables 
qui pourraient bénéfi cier du volet intervention précoce. Les autres méthodes sont : 
des sondages auprès des élèves, des personnes enseignantes et des parents, un bilan 
d’implantation réalisé avec des acteurs clés de l’école ainsi que des journaux de bord 
remplis par les personnes animatrices. Ce projet a reçu l’approbation du comité 
d’éthique en éducation et sciences sociales de l’Université de Sherbrooke ainsi que 
du comité d’éthique à la recherche du CIUSSS de l’Estrie-CHUS. 
 Analyse des journaux de bord 
 Dans le cadre de l’évaluation d’implantation de HORS-PISTE, les personnes 
animatrices étaient invitées à compléter un journal de bord semi-structuré à la 
suite de chacun des ateliers. Elles devaient répondre à quatre questions sur une 
échelle de 1 (pas du tout) à 4 (tout à fait) : 1) « Êtes-vous d’avis que la séquence 
et le contenu ont été fi dèles à ce qui était prévu dans le cahier d’animation? », 
2) « Dans quelle mesure les élèves ont participé activement et se sont montrés 
intéressés durant l’atelier? », 3) « Dans quelle mesure avez-vous trouvé le contenu 
de cet atelier pertinent afi n d’atteindre l’objectif ciblé? » et « 4) Dans quelle mesure 
vous êtes-vous senti compétent pour animer cet atelier? ». Elles étaient également 
invitées à mentionner, par des questions ouvertes, les changements apportés et 
leurs raisons ainsi qu’à proposer des pistes d’améliorations. 
 Les journaux de bord ont permis de documenter les enjeux d’implanta-
tion : déterminer les recommandations au programme ainsi que ses forces et les 
éléments appréciés; identifi er les motifs de modifi cations; documenter le senti-
ment de compétence des personnes animatrices ainsi que l’intérêt et le niveau 
de participation des élèves. Ils ont également permis de documenter la fi délité 
d’implantation : déterminer si la durée, le déroulement, les thèmes, le contenu et 
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les activités des divers ateliers ont été réalisés comme prévu; observer les écarts et 
les éléments conformes; ainsi que déterminer les ajouts et les modifi cations qui 
ont été apportés dans le cadre des diff érents ateliers. 
 Les journaux de bord étaient présentés aux personnes animatrices lors d’une 
formation à l’animation du programme. Il était introduit comme un moyen de 
s’engager avec l’équipe de recherche dans une démarche de co-construction, en 
créant un dialogue constant avec les milieux qui implantent le programme. Il 
était rendu accessible aux personnes animatrices par une communauté virtuelle 
de pratique (CvP) en ligne. Au besoin, ces dernières pouvaient adresser leurs 
questions concernant les journaux de bord par l’entremise de cette CvP animée 
par l’équipe du Centre RBC ou bien encore communiquer directement avec leur 
personne accompagnatrice de milieu. 
 Au total, 156 journaux de bord en provenance de 12 écoles distinctes ont 
été complétés : dont 97 en provenance de 11 écoles sur 17 écoles ayant implanté 
les ateliers de secondaire 1 et 56 en provenance de 6 écoles sur 13 écoles qui ont 
implanté les ateliers de secondaire 2. Trente-quatre animateurs distincts les ont 
remplis. Ils étaient acheminés en version papier ou numérique à la coordonnatrice 
scientifi que et ils ont été analysés par une professionnelle de recherche, toutes 
deux en provenance du Centre RBC. Compte tenu des nombreuses méthodes 
de collecte de données, l’équipe de recherche a fait le choix de ne pas insister et 
de laisser les personnes animatrices scolaires prioriser leurs investissements de 
temps dans la complétion des journaux de bord. Au-delà de la présentation du 
journal de bord lors de la formation des animateurs, il n’y a pas eu de suivi serré 
concernant la complétion des journaux de bord, ce qui peut peut-être également 
expliquer le taux de réponse. 
 Une méthodologie mixte a été utilisée pour l’analyse. Sur le plan quantitatif, à 
l’aide du logiciel SPSS, des statistiques descriptives ont été eff ectuées pour décrire 
les réponses aux questions de chacun des ateliers, ainsi que pour déterminer dans 
quelle mesure la durée des ateliers avait ou non été respectée. Sur le plan qualitatif, 
une analyse inductive et thématique ( Paillé et Muchielli, 2016 ) a été réalisée pour 
laisser émerger les propos des personnes animatrices concernant l’implantation 
du programme. À l’aide du logiciel NVivo11, des nœuds ont été déterminés en 
leur apposant un thème représentatif. Ces thèmes ont par la suite été regroupés 
en catégories (forces, appréciations et points positifs, motifs de modifi cations et 
recommandations) à travers les composantes du modèle psychoéducatif, permet-
tant de faire émerger des constats généraux ainsi que des constats par ateliers. 
 Cadre d’analyse : modèle psychoéducatif de Gendreau 
 Le modèle psychoéducatif de  Gendreau (2001 ) est retenu afi n d’évaluer les don-
nées recueillies par l’entremise des journaux de bord et ainsi, mettre de l’avant le 
potentiel de cet outil en tant que méthode de cueillette de données dans le cadre 
d’une évaluation de programme. Il permet de planifi er, de coordonner et d’ana-
lyser rétrospectivement les aspects importants d’une intervention en fonction 
de son environnement et du contexte où elle se déroule ( Gendreau, 2001 ). Il est 
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constitué de composantes psychoéducatives qui trouvent leur place dans une 
structure d’ensemble composée de deux axes. L’axe central rassemble les personnes 
impliquées dans l’intervention (sujet, groupe de pairs, éducateurs, parents, autres 
professionnels) ainsi que les objectifs ( Gendreau, 2001 ). Le deuxième axe re-
groupe les composantes satellites, notamment le programme, les moyens de mise 
en interaction, le système de responsabilités, le temps, les codes et procédures, 
l’espace ainsi que le système d’évaluation et de reconnaissance. Les deux axes se 
rencontrent à travers la composante des objectifs qui sont poursuivis par l’acti-
vité. L’ensemble des composantes des deux axes sont interreliées et s’infl uencent 
( Gendreau, 2001 ). 
 RÉSULTATS 
 Le  tableau 1 présente un sommaire des principaux résultats issus de l’évaluation 
de HORS-PISTE ainsi que les outils d’évaluation ayant permis de les obtenir (voir 
rapport synthèse,  Th erriault, Houle et Lane, 2020 ). 
 Les résultats issus des journaux de bord et, par le fait même, la contribution des 
journaux de bord dans un processus d’évaluation de programme, seront présentés 
selon les deux axes de la structure d’ensemble psychoéducative de Gendreau, en 
s’appuyant sur les exemples tirés de l’évaluation du programme HORS-PISTE. 
 Apport des journaux de bord à travers les composantes 
de l’axe central 
 Concernant la composante  Sujets , globalement, les personnes animatrices rap-
portent que les élèves apprécient les ateliers. Certaines personnes animatrices ont 
également partagé leurs réfl exions concernant le niveau de maturité des élèves. 
Certaines mentionnent qu’il s’agit du principal motif qui les a amenées à apporter 
des modifi cations aux ateliers. Par exemple, un animateur mentionne  : « … la 
faible maturité des élèves ne permettait pas de vivre ces activités qui semblaient 
trop invasives émotionnellement. » Concernant la participation et l’intérêt dé-
montré de la part des élèves durant chacun des ateliers, les personnes animatrices 
ont rapporté qu’ils peuvent être qualifi és d’assez satisfaisant avec une moyenne 
de 3,48/4 pour l’ensemble des ateliers, variant entre 3 (atelier 3, sec. 2) et 3,76 
(atelier 5, sec. 1). Globalement, les journaux de bord ont permis de documenter 
l’appréciation générale des participants ainsi que leur participation et leur intérêt à 
travers les diff érents ateliers du programme, selon la vision des personnes anima-
trices. Cet outil a également permis aux personnes animatrices de nommer leurs 
réfl exions et recommandations concernant l’ajustement à réaliser pour mieux re-
joindre et tenir compte des besoins et caractéristiques des personnes participantes 
pour que ces dernières bénéfi cient pleinement des activités du programme. Cela 
représente un apport unique des journaux de bord à travers le protocole d’évalua-
tion multiméthodes mis en place. 
 En ce qui concerne la composante  Éducateurs , des enjeux concernant le 
changement de personne animatrice à chaque atelier sont soulevés par l’entremise 
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des journaux de bord. Une personne animatrice r a pporte : « … je ne crois pas que les 
jeunes pouvaient tout le temps faire confi ance à un adulte diff érent à chaque fois, et 
ce, peu importe la qualité dudit adulte. » De plus, concernant le choix des personnes 
animatrices, il est recommandé qu’elles aient préalablement une connaissance et un 
lien existant avec les élèves. À ce propos, une personne animatrice qui n’entretenait 
pas de lien préalablement avec les jeunes mentionne : « Ce n’était pas tant le contenu 
en soi qui aurait pu faire problème, mais ma connaissance des jeunes comme telle. 
[…] j’ai tenté d’être davantage à l’écoute des jeunes… » Finalement, globalement, les 
personnes animatrices ont rapporté se sentir assez compétentes dans l’animation des 
divers ateliers, avec une moyenne de 3,54/4, variant entre 3,33 (atelier 1, sec. 2) et 
3,84 (atelier 3, sec. 1). Les journaux de bord ont donc permis d’établir des constats 
concernant le choix et la division de la tâche d’animation entre les personnes ani-
matrices ainsi que concernant leur sentiment de compétences. 
 Concernant la composante  Objectifs , les personnes animatrices ont qualifi é 
l’ensemble des contenus d’assez pertinents pour l’atteinte des diff érents objectifs 
avec une moyenne de 3,43/4 variant de 3,09 (atelier 4, sec. 2) à 3,81 (atelier 4, 
sec. 1). Toutefois, à travers les journaux de bord, la rétroaction concernant l’at-
teinte des diff érents objectifs de chacun des ateliers est restreinte; chacun des 
objectifs ne faisant pas l’objet d’un retour ou d’une évaluation. Les journaux de 
bord constituent la seule méthode de collecte de données ayant permis de poser 
un regard en lien avec l’atteinte des objectifs du programme. 
 Apport des journaux de bord à travers les composantes satellites 
 En ce qui a trait à la composante  Programme et contenu , les journaux de bord 
ont permis un regard sur plusieurs éléments. Globalement, ils ont permis de 
confi rmer que les thèmes abordés sont adéquats et entretiennent la motivation des 
élèves. Concernant le matériel d’animation, des incohérences entre le cahier d’ani-
mation et les présentations PowerPoint sont soulevées et seraient à améliorer. La 
formule clé en main est appréciée. L’ajout d’un rappel de règles à respecter et d’un 
retour sur les thèmes des ateliers précédents au début des activités est recomman-
dé. Certaines recommandent également de faire l’ajout de défi nition de concepts 
clés (ex. : bienveillance). Pour chacun des ateliers, il a été possible d’identifi er les 
activités qui fonctionnent bien et celles qui méritent d’être modifi ées ou retirées 
afi n de guider les modifi cations à apporter aux ateliers. Concernant la fi délité 
d’implantation du déroulement, les personnes animatrices ont rapporté avoir été 
fi dèles à ce qui était prévu dans le cahier d’animation pour l’ensemble des ateliers 
avec une moyenne de 3,42/4, variant de 3,09 (atelier 2, sec. 2) à 3,62 (atelier 3, sec. 
2), ce qui peut être qualifi é d’assez fi dèle. 
 Pour ce qui est de la composante  Moyens de mise en interaction , les per-
sonnes animatrices ont rapporté que les élèves apprécient les ateliers dynamiques 
et être en action durant les ateliers. Selon elles, les élèves apprécieraient également 
la présentation de vidéos et ce médium est jugé comme un plus par les personnes 
animatrices. L’utilisation de moments de discussion en grand groupe est appréciée 
des personnes animatrices et les élèves seraient à l’aise de parler de leur vécu en 
Le cas du programme HORS-PISTE 55
CJPE 36.1, 43–63  © 2021doi: 10.3138/cjpe.70931
utilisant ce médium. Les personnes animatrices ont également formulé des obser-
vations et des recommandations spécifi ques concernant les moyens utilisés dans 
des activités précises. Par exemple, à travers l’atelier 2 du programme de secon-
daire 1, plusieurs personnes animatrices ont fait part que l’utilisation de ballons 
suscitait l’excitation des élèves et la gestion de classe plus diffi  cile. 
 Des constats et des recommandations concernant les composantes  Temps 
et  Espace ont également été formulés. Concernant la planifi cation du temps de-
mandé aux personnes animatrices en dehors des périodes d’animation, le manque 
de temps qui leur est alloué pour s’approprier chacun des ateliers avant leurs 
animations a été soulevé. Pour ce qui est de la durée des ateliers, plus de 90 % 
des animations se sont déroulées dans les temps prévus. Toutefois, les personnes 
animatrices mentionnent manquer de temps pour conclure les ateliers et que le 
défi  HORS-PISTE se retrouve donc non abordé. En ce qui concerne l’espace et le 
choix des périodes de cours pour eff ectuer les ateliers, une personne animatrice a 
dû faire un atelier dans le gymnase durant une période d’éducation physique, ce 
qui a nui au bon déroulement de l’activité. Elle recommande que les ateliers se 
déroulent dans une salle de classe pour favoriser la participation des élèves. Elle 
mentionne : « Ce n’était pas une bonne idée, les élèves étaient fâchés de manquer 
ce cours et étaient donc moins participatifs. » Le journal de bord est la seule mé-
thode de collecte de données qui a permis un regard sur les composantes  Temps 
et  Espace du programme HORS-PISTE. 
 Finalement, concernant la composante  Système de responsabilités , les tâches 
respectives et la division de celles-ci entre la personne animatrice et la personne 
enseignante non-animatrice ont été abordées à plusieurs reprises à travers les 
journaux de bord. Par exemple, plusieurs personnes animatrices recommandent 
d’encourager la gestion de classe par les personnes enseignantes non-animatrices, 
celle-ci étant diffi  cile pour elles. De plus, l’aide et la présence d’une personne en-
seignante connue des élèves sont recommandées durant les animations. 
 DISCUSSION 
 Bien que l’utilisation d’un protocole multiméthodes soit recommandé pour pro-
céder à une évaluation de programme ( Côté, 2007 ;  Griffi  n et coll., 2017 ), les 
journaux de bord sont souvent sous-utilisés bien qu’ils présentent de nombreux 
avantages, mais également certaines limites et défi s. Notre analyse peut en faire la 
démonstration en se référant à l’exemple du programme HORS-PISTE. 
 Avantages 
 Donner la parole aux acteurs au cœur de l’implantation des ateliers du 
programme pour améliorer le programme et favoriser sa pérennisation 
et mise à l’échelle 
 Les journaux de bord ont permis aux personnes animatrices de s’exprimer et de 
formuler des recommandations concernant le matériel d’animation, la formation, 
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le choix et la division des tâches ainsi que la posture et les attitudes des personnes 
animatrices. Elles ont formulé des recommandations concernant le déroulement 
et les activités des ateliers, sans toutefois aborder toutes les parties de chacun 
des ateliers de façon systématique. Pour améliorer le programme, il a aussi été 
intéressant d’identifi er les éléments appréciés du programme selon les personnes 
animatrices; par exemple que les élèves apprécient le dynamisme et la pertinence 
des ateliers, l’utilisation de vidéos et la formule clé en main. Les résultats obtenus 
appuient ainsi les avantages nommés précédemment, notamment la possibilité 
d’avoir des informations sur les points forts, les points faibles et les solutions 
potentielles au programme ( Metz et coll., 2013 ), ainsi que sur le contexte d’im-
plantation ( Carignan, 2008 ). De même, ces commentaires furent réinvestis pour 
mettre à jour des activités pour l’automne 2020, permettant ainsi d’apporter des 
changements rapides aux programmes ( Chen, 2015 ). 
 Les journaux de bord ont aussi suscité la contribution des personnes ani-
matrices à l’évaluation du programme en interaction avec l’équipe de recherche. 
Plus précisément, ces dernières avaient l’opportunité de faire part à l’équipe de 
recherche des raisons derrière les modifi cations réalisées ou qui ont guidé leurs 
choix lors du déroulement des divers ateliers. Par exemple, concernant la compo-
sante  Sujets , les journaux de bord ont permis d’identifi er des réfl exions concernant 
le niveau de maturité des élèves, ce qui n’a pas été possible par le biais des autres 
outils d’évaluation. Les résultats confi rment également les avantages nommés par 
d’autres chercheurs, notamment la possibilité d’avoir non seulement des informa-
tions sur l’évolution et la participation des personnes participantes ( Soura et coll., 
2016 ), mais également l’opportunité d’augmenter l’implication et la réfl exion des 
personnes animatrices ( Chen, 2015 ;  Michaud et coll., 2012 ).  Bourgeois et Hurteau 
(2018 ) soulignent que l’implication des personnes du milieu dans le cadre d’une 
évaluation de programme peut contribuer à la production d’un jugement crédible, 
alors que ces personnes sont impliquées dans un processus de co-construction 
avec les personnes chercheures. Cela peut par le fait même s’appliquer et contri-
buer à l’utilisation des journaux de bord. Dans le cadre de HORS-PISTE, les per-
sonnes animatrices pouvaient en tout temps interagir avec l’équipe de recherche, 
par l’entremise de divers canaux de communication (CvP, courriels), en plus 
d’approfondir leurs réfl exions et recommandations constructives par l’entremise 
des journaux de bord. Ces recommandations et réfl exions ont par la suite été 
réinvesties par l’équipe de recherche pour améliorer les ateliers du programme, ce 
qui leur permet de participer au processus de co-construction. 
 Ainsi, les perceptions des personnes animatrices qui se retrouvent dans les 
journaux de bord permettent indéniablement d’adapter le programme aux dif-
férents contextes d’implantation, tels les contextes et les routines scolaires, aug-
mentant ainsi les chances de pérennisation du programme ( Herlitz et coll., 2020 ). 
 Documenter des composantes du programme non évaluées par les autres 
méthodes de collecte de données 
 À travers un protocole multiméthodes, les journaux de bord remplis par les 
personnes animatrices ont permis de documenter et d’approfondir le plus grand 
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nombre de composantes de la structure d’ensemble psychoéducative, en plus 
d’aborder des aspects non couverts et plus diffi  ciles à documenter par les autres 
méthodes de collecte de données. Par exemple, dans la composante  Éducateurs , 
le sentiment de compétence des personnes animatrices a été évalué, et le dé-
roulement des diff érentes activités des ateliers a été abordé dans la composante 
 Programme et contenu . Cette méthode de collecte de données a également permis 
d’aborder des composantes qui n’ont pas été documentées par les autres méthodes, 
soit les composantes  Temps ,  Espace et  Objectifs . Ces résultats confi rment certains 
avantages de l’utilisation du journal de bord, notamment la possibilité d’obtenir 
des informations précises au sujet de l’intervention menée ( Bluteau, 2017 ) et du 
contexte d’implantation ( Carignan, 2008 ). En somme, l’ensemble des éléments 
issus des journaux de bord ont été pertinents et utiles pour concevoir la version 
améliorée du programme HORS-PISTE et ainsi contribuer à sa pérennisation 
dans les milieux. 
 Documenter les réfl exions et recommandations sur une période prolongée 
et régulière 
 À travers un protocole multiméthodes, une particularité de l’apport du journal 
de bord est que cet outil a donné la parole aux personnes animatrices afi n qu’elles 
formulent leurs réfl exions et recommandations à l’équipe de recherche, et ce, sur 
une période prolongée et régulière ou dans un temps court après l’animation, ce 
qui donne accès à des rétroactions constructives pour suivre l’évolution des activi-
tés de près ( Houle et Bérubé, 2018 ). Cet outil permet donc de limiter le risque de 
perdre des informations ou d’avoir des informations imprécises, comme lorsque les 
personnes participent à des entrevues ou à des groupes de discussion, une fois le 
programme terminé; bien que l’ensemble de ces méthodes soient complémentaires. 
 Donner accès à une variété de points de vue d’acteurs de disciplines 
et d’horizons variés 
 HORS-PISTE mobilisant des personnes animatrices en provenance d’une grande 
diversité de formations professionnelles, les journaux de bord ont représenté un 
outil d’évaluation accessible et facile d’appropriation pour tous, peu importe leur 
formation. Ainsi, les journaux de bord ont été remplis par une variété de profes-
sionnels, tels que des personnes enseignantes, psychoéducatrices, psychologues, 
éducatrices spécialisées, conseillères d’orientation, directrices d’école, travailleuses 
sociales et des stagiaires en provenance de diff érentes formations. Nos données 
laissent envisager que les journaux de bord représentent un outil intéressant pour 
comparer divers points de vue selon leur expertise et leur expérience pratique et 
réfl exive dans l’animation des ateliers. 
 Limites et défi s 
 Limitation des informations recueillies concernant chacun des ateliers 
 Bien que le contenu communiqué par l’entremise des journaux de bord soit varié, 
certains aspects du programme demeurent peu abordés ou approfondis avec cet 
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outil. Il a été constaté que le contenu récolté était inégal d’un atelier à l’autre. Par 
exemple, concernant les ateliers du programme de secondaire 1, 22 journaux de 
bord de l’atelier 1 ont été récoltés comparativement à 16 journaux concernant 
l’atelier 4 et 17 journaux concernant l’atelier 5. De plus, ce n’est pas l’ensemble 
des activités proposées dans tous les ateliers qui ont fait l’objet de commentaires 
ou de recommandations. Ce sont principalement les activités nécessitant le plus 
grand nombre de modifi cations et celles qui ont été les plus appréciées qui ont 
été commentées. 
 À partir de l’analyse des journaux de bord, il a également été constaté qu’au-
cun commentaire n’avait été formulé spécifi quement concernant les objectifs 
poursuivis par chacun des ateliers. Afi n d’obtenir davantage de rétroaction de la 
part des personnes animatrices concernant le déroulement prévu et le contenu à 
aborder, les activités précises et les objectifs poursuivis par chacune des activités 
des ateliers, il est possible de croire qu’un journal plus détaillé et structuré serait 
de mise (ex. : une grille à cocher pour tous les objectifs spécifi ques poursuivis par 
les diff érentes activités permettant de spécifi er l’atteinte de ceux-ci). L’élaboration 
d’un journal de bord spécifi que au déroulement de chacune des activités permet-
trait également de documenter plus fi dèlement la fi délité d’implantation. 
 Variation dans la façon de remplir les journaux 
 Au-delà de l’accès à la diversité et à la comparaison des points de vue des per-
sonnes animatrices selon leurs expertises professionnelles, une grande variation 
a été observée dans la façon dont les journaux de bord sont remplis. Par exemple, 
certains répondaient uniquement aux questions sur l’échelle de 1 à 4, alors que 
d’autres écrivaient de longs paragraphes pour soutenir leurs réfl exions, en lien 
ou non avec les questions du journal de bord. En outre, des journaux ont été 
complétés par 34 personnes animatrices (sur 91 impliquées) en provenance de 
12 écoles (sur 20 écoles participantes). De plus, ceux remplis pour chacun des 
cinq ateliers du programme ont été reçus uniquement de la part de sept écoles. 
Cela a des implications méthodologiques et semble indiquer qu’une évaluation de 
programme basée seulement sur le journal de bord serait partielle. Par ailleurs, les 
personnes qui le remplissent de façon très détaillée constituent des acteurs clés de 
l’évaluation off rant à l’équipe de recherche une rétroaction précieuse pour analyser 
sur la qualité de l’implantation et les retombées du programme. Selon l’équipe de 
recherche, il s’agit de l’outil ayant le plus contribué à la révision des ateliers du 
programme. L’infl uence du rapport à l’écrit des personnes animatrices dans la 
façon dont elles remplissent les journaux de bord, tel que soulevé par  Michaud et 
coll. (2012 ), pourrait être une piste de recherche future à explorer pour améliorer 
l’usage de cette méthode. 
 Il est également possible de se demander si le temps requis pour remplir les 
journaux de bord contribue à la variation dans la façon de remplir les journaux. 
De plus, il est possible de soulever l’hypothèse que la libération de temps pour 
préparer et animer leurs ateliers n’incluait possiblement pas du temps pour rem-
plir les outils d’évaluation, bien qu’il s’agisse d’une condition essentielle à mettre 
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en place pour la recherche. Cela confi rme l’inconvénient que le temps exigé pour 
remplir les journaux de bord peut conduire les personnes animatrices à ne pas 
les remplir, ou les remplir de manière inadéquate ( Buston et coll., 2002 ). Il est 
possible de croire que d’aborder les enjeux de libération de temps pour remplir 
les journaux auprès des directions d’écoles et d’eff ectuer un suivi plus serré de la 
part de l’équipe de recherche, pourraient contribuer à améliorer le taux de réponse 
des personnes animatrices. 
 Variation dans la méthode utilisée pour remplir les journaux de bord 
 Par ailleurs, il est possible de se demander si la méthode utilisée pour remplir les 
journaux de bord infl uence l’assiduité des personnes animatrices. Il a été observé 
que des personnes animatrices remplissaient les journaux de bord électronique-
ment, d’autres de façon manuscrite. Afi n de les transmettre à l’équipe de recherche, 
les journaux de bord manuscrits ont donc souvent été numérisés, puis transmis 
électroniquement, ce qui a pu possiblement alourdir le processus et limiter la 
participation des personnes animatrices à remplir les journaux de bord. 
 CONCLUSION 
 L’analyse de la fonction méthodologique du journal de bord réalisée à l’intérieur 
de l’évaluation multiméthodes du programme HORS-PISTE, a permis de dégager 
que son usage soutient notamment : la reconnaissance de l’expertise variée des per-
sonnes animatrices, leur contribution à la révision et à l’adaptation du programme 
et l’obtention de rétroactions au regard de diff érentes composantes psychoéduca-
tives. L’utilisation de cette méthode a contribué à l’amélioration des composantes 
du programme HORS-PISTE et à l’établissement d’une relation de collaboration 
entre l’équipe de recherche et d’animation dans l’implantation du programme. 
L’adaptation du programme que permet l’utilisation du journal de bord contribue 
ainsi à augmenter les chances de pérennisation et de mise à l’échelle du programme 
HORS-PISTE. Si notre analyse permet de réitérer la pertinence de la méthode 
du journal de bord pour l’évaluation, elle soulève des défi s principalement liés à 
la façon inégale de remplir les journaux de bord, qui nuisent à la fi délité de cette 
source. Cela invite notamment à mettre en œuvre des conditions d’évaluation de 
programme qui prévoient un temps nécessaire et dédié pour les remplir. La consul-
tation des équipes d’animation au moment de l’élaboration pourrait être un moyen 
de favoriser une meilleure utilisation d’un outil visant la production d’un jugement 
crédible sur le programme ( Bourgeois et Hurteau, 2018 ). 
 NOTE 
 1  La recension des écrits, en anglais et en français, a été menée dans les bases de données 
PsycInfo, PsycArticles, PsycExtra, ERIC, Education source et MedLine. Le programme 
évalué devait s’adresser à des jeunes et se dérouler en groupe. Les méthodes d’évaluations 
devaient inclure le journal de bord rempli par les personnes animatrices. 
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